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Saint-Lô - Saint-Lois

Etudiant, il a refait son cartable à l’âge de 36 ans
Le portrait du samedi. Benoît Réal avait déjà repris ses études à 23 ans. Treize plus tard,

le voilà qui a passé un an chez Fim CCI Formation pour préparer un diplôme en logistique.

Benoit Réal (au centre), entouré de Jean-Pierre Lesage et de Jean Blanchard, de l’association Égée, qui accompagne

des jeunes et moins jeunes de toute la Manche pour leurs entretiens d’embauche, leurs CV ou leurs lettres de motivation.
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Portrait

L’école est finie. Enfin presque. Pour

Benoît Réal, la date des vacances est

fixée au 9 juillet. Les vacances, pas

tout à fait... Car une fois son Bachelor

« responsable logistique » (bac +3/4),

cet étudiant saint-lois de 37 ans n’a

qu’une idée en tête. Avoir un boulot à

la rentrée. C'est d’ailleurs pour ça qu’il

a repris ses études. Pour la deuxième

fois.

« À 18 ans, j’ai passé un bac STT

informatique et gestion, mais je ne

savais pas trop quoi faire, ni dans

quelle filière aller. » Originaire de Lai-

ze-la-Ville dans le Calvados, Benoît
Réal résume son parcours : « J’ai tra

vaillé à l’usine, chez France Tele

com. J’ai été maçon, bénévole dans

une association. » Et puis un jour, le

voilà qui embauche dans le transport,

chez 14 Express. Ça lui plaît. « J’ai
repris mes études à 23 ans en 2007

pour passer un BTS logistique. »

Diplômé en 2009, voilà Benoît Réal

qui commence une seconde carrière.
Il entre chez Biocombustibles puis

participe à la création de la filiale Bio

transports. « J’ai continué à emma
gasiner de l’expérience dans les

transports, la logistique. »

Un accompagnement
de l’association Égée

Mais l'an dernier, le voilà qui s’interro

ge à nouveau sur son avenir, sur la
valorisation de cette diversification de

ses activités, de ses nouvelles con

naissances. À 36 ans, le salarié déci

de de refaire son cartable. Le voilà qui
arrive à Saint-Lô chez Fim CCI Forma

tion en septembre 2020. « Entre le

présentiel, le distanciel et un stage

de trois mois, ça n’a pas été simple

tous les jours, résume Benoît Réal,
satisfait d’avoir rencontré de nom

breux professionnels tout au long

de la formation. »
Comme les quatorze autres étu

diants de sa promotion, le futur logis-
ticien a aussi croisé la route des

« seniors » de l’association Égée.
Anciens dirigeants ou anciens cadres

d’entreprises, les membres d’Égée

ont de multiples casquettes. L’une
d’elles consiste à accompagner les

jeunes et les étudiants sur le chemin

de l’emploi.

Benoît Réal, lui, a rencontré Jean-

Pierre Lesage, un ancien de la mai

son Fim CCI formation. « Ensemble,

on a travaillé sur mon CV, ma lettre
de motivation et puis on a simulé un

entretien d’embauche », se souvient

l’étudiant.

Jean-Pierre Lesage, lui, a joué le

rôle du chef d'entreprise, du directeur

des ressources humaines. « J’ai
poussé Benoît le plus loin possible

sur les thèmes abordés, sur son

argumentaire, sa façon d’être et de

parler... » Une bonne demi-heure
d’où l'association Égée ressort les

points positifs et les domaines à amé

liorer... « C’est bien d’avoir un retour,

car dans un vrai entretien, ce n’est

jamais le cas. »

« La plupart vont trouver
un boulot immédiatement »

Quelques semaines plus tard, Benoît
Réal a passé un premier entretien

d’embauche. Pour de vrai... « J’y suis

allé beaucoup moins stressé, car je
me souvenais de tous les conseils

qu’on m’avait donnés. »

Dans quelques jours, Benoît Réal
en aura fini avec cette nouvelle vie

d’étudiant saint-lois et cette formation

financée par le conseil régional et

Pôle emploi. En utilisant son compte

personnel de formation (CPF), il en
profitera aussi pour passer son certifi

cat Caces qui lui permettra de con

duire des engins de manutention. Un

« plus » dans la logistique.
Jean-Pierre Lesage et Jean Blan

chard, président d'Égée-Manche,
n'ont aucun doute sur l'avenir de

Benoît Réal et de ses « camarades de

classe » : « La plupart vont trouver un

boulot immédiatement. »

Sébastien BRÊTEAU.


